
Les forces israÃ©liennes dÃ©molissent le village bÃ©douin al-Araqib pour la
110Ã¨me fois

Description

 

9 mars 2017 (mis Ã  jour le 10 mars)

NEGEV (Maâ??an) â?? Les forces israÃ©liennes ont dÃ©moli jeudi le village bÃ©douin al-Araqib dans la
rÃ©gion du Negev au sud dâ??IsraÃ«l pour la 110Ã¨me fois depuis 2010.

Des bulldozers israÃ©liens escortÃ©s par la police israÃ©lienne ont fait un raid ce matin sur le village, Â« non
reconnu Â» par les autoritÃ©s israÃ©liennes, tandis que la police bouclait toutes les entrÃ©es conduisant au
village.

La derniÃ¨re fois que les forces israÃ©liennes ont dÃ©moli le village, câ??Ã©tait au dÃ©but de fÃ©vrier.

Â« Peu importe combien de fois ils dÃ©molissent et dÃ©truisent notre village, ils ne briseront pas notre
moral Â», a dit un membre du comitÃ© local Aziz Sayyah Ã  Maâ??an pendant le raid de dÃ©molition
prÃ©cÃ©dent. Â« Al-Araqib est Ã  nous et nous sommes ici pour rester. Â»

Al-Araqib est lâ??un des 35 villages bÃ©douins considÃ©rÃ©s comme Â« non-reconnus Â» par lâ??Ã?tat
israÃ©lien. Selon lâ??Association pour les Droits Civiques en IsraÃ«l (ACRI), plus de la moitiÃ© de la
population bÃ©douine du Negev qui se monte Ã  environ 160.000 personnes rÃ©side dans des villages non
reconnus.
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Les dÃ©molitions visant les Palestiniens dotÃ©s de la citoyennetÃ© israÃ©lienne ont sÃ©vÃ¨rement
augmentÃ© depuis le dÃ©but de 2017, sans oublier, en janvier, un raid de la police israÃ©lienne pour Ã©vacuer
le village bÃ©douin non-reconnu dâ??al-Hiran qui sâ??est avÃ©rÃ© meurtrier.

Les associations de dÃ©fense des droits ont dÃ©clarÃ© que la dÃ©molition dâ??al-Araqib et dâ??autres
villages bÃ©douins non-reconnus est au centre de la politique israÃ©lienne qui vise Ã  dÃ©placer la population
indigÃ¨ne palestinienne hors du Negev et Ã  la transfÃ©rer dans des townships sous autoritÃ© de lâ??Ã?tat pour
laisser place Ã  lâ??expansion des communautÃ©s juives israÃ©liennes.

La classification de leurs villages comme Â« non-reconnus Â» empÃªche les BÃ©douins de dÃ©velopper et
dâ??Ã©tendre leurs communautÃ©s puisque leurs villages sont considÃ©rÃ©s comme illÃ©gaux par les
autoritÃ©s israÃ©liennes.

Les autoritÃ©s israÃ©liennes ont Ã©galement refusÃ© de rattacher les villages bÃ©douins non-reconnus aux
rÃ©seaux de distribution dâ??eau et dâ??Ã©lectricitÃ©, tout en excluant ces communautÃ©s de lâ??accÃ¨s aux
services de santÃ© et dâ??Ã©ducation et aux infrastructures Ã©lÃ©mentaires.

Par ailleurs, les Palestiniens qui ont construit sans les permis de construire dÃ©livrÃ©s par IsraÃ«l, que ce soit
en IsraÃ«l ou dans les territoires palestiniens occupÃ©s, ont le choix entre, soit dÃ©molir eux mÃªmes les
bÃ¢timents non autorisÃ©s, soit payer de fortes amendes pour couvrir les frais de dÃ©molition de ces
bÃ¢timents par les forces israÃ©liennes.

Les rÃ©sidents dâ??al-Araqib ont reÃ§u lâ??ordre de payer plus de 2 millions de shekels (approximativement
541.000 $) pour le coÃ»t cumulÃ© des dÃ©molitions de leur village exÃ©cutÃ©es par IsraÃ«l depuis 2010.

Les associations de dÃ©fense des droits des indigÃ¨nes ont fait remarquer que le transfert des BÃ©douins dans
des townships densÃ©ment peuplÃ©s les Ã©loigne aussi de leur mode de vie traditionnel semi-nomade qui
dÃ©pend de lâ??accÃ¨s Ã  un large territoire de pÃ¢turage pour leurs troupeaux.

Lâ??ancien Rapporteur SpÃ©cial de lâ??ONU sur les Droits des Populations IndigÃ¨nes, James Anaya, a Ã©mis
un rapport sur le traitement des BÃ©douins dans le Negev en remontant Ã  2011 â?? peu avant que le
gouvernement israÃ©lien ait approuvÃ© les plans de relocalisation de quelques 30.000 BÃ©douins de 13
villages non-reconnus dans des townships approuvÃ©s par le gouvernement â?? Ã©tablissant que les
BÃ©douins des townships permanents Â« se retrouvent au plus bas des indicateurs sociaux et Ã©conomiques et
souffrent du taux le plus Ã©levÃ© de chÃ´mage et le plus bas de revenus en IsraÃ«l.

Les villages bÃ©douins non-reconnus sâ??Ã©taient Ã©tablis dans le Negev peu aprÃ¨s la guerre israÃ©lo-arabe
de 1948 qui a fait suite Ã  la crÃ©ation de lâ??Ã?tat dâ??IsraÃ«l.

Une grande partie des BÃ©douins avaient Ã©tÃ© transfÃ©rÃ©s de force sur les sites des villages pendant la
pÃ©riode de 17 ans oÃ¹ les Palestiniens dâ??IsraÃ«l dÃ©pendaient du droit militaire israÃ©lien, pÃ©riode qui
a pris fin peu avant la prise en 1967 de Gaza et de la Cisjordanie, dont JÃ©rusalem Est, par lâ??armÃ©e
israÃ©lienne.

Aujourdâ??hui, plus de 60 ans plus tard, ces villages ne sont toujours pas reconnus par IsraÃ«l et vivent sous les
menaces constantes de dÃ©molition et de dÃ©placements forcÃ©s.

Pendant ce temps, les communautÃ©s juives israÃ©liennes du Negev ne cessent de sâ??Ã©tendre, cinq plans de
nouvelles constructions juives ayant Ã©tÃ© approuvÃ©s lâ??annÃ©e derniÃ¨re. Dâ??aprÃ¨s une enquÃªte
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entreprise par les associations israÃ©liennes de dÃ©fense des droits, ACRI et Bimkom, deux des
communautÃ©s approuvÃ©es se situent dans des zones oÃ¹ des villages bÃ©douins non-reconnus existent
dÃ©jÃ .

Traduction : J. Ch. pour lâ??Agence MÃ©dia Palestine
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